
des scarifications sur les limites des plaques érysipélateuses ont paru
arrêter la marche de la maladie. Pour la face et le cuir chevelu j'em-
ployais la vaseline au sublimé, à la résorcine, à l'acide borique. Le
traitement de Talamon ne m'a pas donné de bons résultats.-La vessie
de glace calme la céphalalgie.

J'ai employé avec succès les bains froids dans ½"-s formes hyperpyré-
tiques ou ataxiques. J'ai employé largement le salicylate de soude, la
potion de Todd, le sulfate de quinine. Je faisais faire des gargarismes
antiseptiques.-La Tribune .Méd.

THERAPEUTIQUE

Traitement de l'érysepèle, par l'essence de
térébenthine.

D'après l'expérience de Winckler de Brême et du chirurgien alle-
mand Lucke, les onctions faites avec cette essence constituent le
meilleur traitement contre cette affection. Les frictions sont faites
avec un pinceau ou un tampon de coton imbibé après un premier
lavage de la partie enflammée avec un peu d'éther ou d'alcool absolu
et se répètent quatre ou cinq fois par 24 heures en dépassant les limites
du mal. Après chaque friction, on recouvre la partie malade avec du
coton aseptique assujetti par une bande de tarlatane au milieu. Les
premières frictions produisent de la chaleur à la peau; mais, après 4 ou
5, ils cessent de sentir les sensations pénibles de tension si désagréable
particulière à l'érysipèle, et au bout de 4 ou 5 jours le malade est guéri.

Dr GÉLINEAU.

(Médecine H.yIpodermique,)

Traitement du tremblement par le sulfate de spartéine.
Par le Dr CH. PoTTs.

M. Potts donnait des soins à un vieillard de 72 ans, affecté d'un
insuffisance aortique, et qui avait en outre un tremblement très pro-
noncé des mains. Il le traita par le sulfate de spartéine. Or, sous
l'influence de cette médication, non seulement les troubles en rapport
avec la lésion cardiaque s'amendèrent, mais encore le tremblement des
mains diminua très sensiblement, pour reprendre son intensité pre-
mière, sitôt qu'on eut suspendu l'administration de la spartéine. Un
retour à cette médication fit ensuite disparaître momentanément le
tremblement.
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